
Ordmnance de Marie-Thérèse autorisant le duc d'Arenberg, commandant général de ses ï « u : - n a t « .  

troupes aux Paym-Bas,  & commettre des officiers pour l’enrèlement des recrues destinêes d ‘‘ , " i '

compléter les régiments nationaux d’infanterie.

Bruxelies, 12 déeembre 1711.

Marie-T hérèse, par la grèee de Dieu, reine de Hongrie, de Bohème, de Dalmaüe, de Creatie, 
d’Esdavonie, etc.

Ayant été résoiu, pour le.bien de notre royal service, pour la défense et conservation des 
provinces et sujets de nos Pays-Bas autrichiens, d’y faire batlre la eaisse pour augmenter le 
nombre de nos troupes et compléter incessament les régiments nationaux d’infanterie qui s’y 
trouvent de garnison, par des levées a . faire dans toute Fétendue de nosdits Pays-Bas, è ces 
causes, nous, a ladélibération de notre très-cher et fêal Frédéric, comte d ’Barraeh, de Rohrau 
et de Thanbausen, notre conseiller d ’État actuel et notre lieutenant, gouverneur et eapitaine 
général de nosdits Pays-Bas, avons trouvé convenable de eommetlre et autoriser, comme 
nous commettons et autorisons par cette, notre cousin le duc d ’Arenberg, ehevalier de 1’ordre 
de la Toison d’or, notre conseiller d’État, maréchal de nos armées, général commandant en 
chef de nos troupes auxdits Pays-Bas, gouverneur et grand bailii de notre pays et comté de 
Hainaut, afin de charger, par sa commission spéciale, signée de sa main, sceilée de ses armes et 
contre-signée par notre secrétaire de guerre aux Pays-Bas, non-seulement quelque officier 
capable et expérimenté qui ait la direetion de ladite levée, maïs aussi tous autres officiers 
subalternes commandés a enróler des recrues, iesquelles doivent être nos sujets, natifs de ces 
Pays-Bas, et a qui Fon accordera uo terme d’en'gagement depuis neuf jusques a treis ans, seton 
la capitulation a arrêter avec eux.

Si donnons en mandement a nos très-chers et féaux les chef, présideats et gens de nos privé et 
grand conseiis, chancelier et gens de notre conseil de Brabant, gouverneur, président et gens 
de notre conseil de Luxembourg, chancelier et gens de notre conseil de Gueldre, gouverneur de 
Limbourg, président et gens de notre conseil de Flandre, grand bailii, président et gens de 
notre conseil de Hainaut, gouverneur, président et gens de notre conseil a Naifiur, grand bailii 
de Tournay et Tournaisis, écoutète de Maiines,et a tous autres nos justiciers et officiers a qui ce 
regardera, de garSer et observer cette notre présente ordonnance, et de la faire exaetement 
garder et observer, et prêter toute aide et assistanee afin de favoriser, faciliter et accéiérer 
ladite levée de recrues, au plus grand avaotage de notre royal service : car ainsi nous plait-il. 
En témoin de ce, nous avons fait mettre le grand scel de feu Sa Majésté Impériale et Caihoiique, 
notre très-houoré père et seigneur, de glorieuss mémoire, dont nous nous servirons jusques a ce 
que le nètre soit fait.

Donné en notre ville de Bruxelies le 42 déeembre, Fan de grAce 4744 et de nos règoes le
deuxième. Steexh. v4.

Par la Reine :
C. H. Cosftux.

(Original, aux Arckivss du royaume.j


